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Ç*"'^^'''*. rencontres, U les détruisit si par*

faitoment qu'il n'en paraissait plus.

^l^^^,^î!ïï'??^^'^^^^ham»m fe la vîUe de Ca-
lais â un tel degré dfe recoiinaîssance,qu'il8 lui préparérentdea
arches de triomphe, enjoignant Â son nom celui de la viUecomme lui étant redevable de son repos et de la sûreté de
eon commerce.
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IL BST BATTU PAR UNS TEMPBTB.

Ce jeune héros était prêt par son retour à jouir des hon-
neurs qui l'attendaient, lorsque son vaisseau fut battu par
une si crueUe tempête, qu'A fut porté dans des mers mcon-
nues.

Le calme ayant succédé à l'orage, et Jean de Calais
liyant mis en usage tout ce que l'art et l'expérience lur
avaient appris pour trouver la tem, il découvrit une île
et s'en approcha; et ayant mis la chaloupe en mer, il aborda
au bord d'un bois, dans lequel il entra suivi de ses huit
soldats.

Sa surprise ftitexîtrftme de le trouver taillé et coupé par
de grandes et belles allées

; cela lui parut surprenant dan»
un pays qu'il avait cru inhabité on bfirbare. Mais son éton-
nement s'augmenta, lorsque s'étant avancé il entendît parler
flamand, langue qui lui était familière. Il conduisît sey
pas vers les voix qu'il venait d'entendre, et vît trois hom-
mes superbement vêtus qui s'approchèrent de lui avec nolî*
tesse.
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Jean de Calais les pria dé lui apprendre dans quel pays il
était, et s'il y avait sûreté pour lui et pour sa troupe. Qui queTOUS soyez^ lui répondit un d^^ux, je trouve surprenant au©TOUS iguonez que vous êtes dans l'Orimanie,état florissant où
Tègne le Roi du monde le plus juste, de qui la sagesse»


